
          

 

DIALOGUE 
ce début de 21 ème siècle. Sans doute développer une plus grande coopération 

internationale, notamment en matière de solidarité et d’accès aux soins… 

Sur le plan personnel, l’épreuve du confinement et les restrictions confrontent à 

"l'expérience spirituelle d'un certain vide qui ressemblerait à un alpinisme de 

l'âme" déclare Etienne Klein. (1) 

POUR PARTAGER NOS ESPÉRANCES 

 

Retrouvons-nous à la rencontre du mardi 2 mars 2021  

à 19h   
 

ez les codes d’accès le matin du 2 mars sur votre adresse e-ma                                      

                                     

 

 

 
        
Quelles continuités entre le désarroi des vertiges physiques, éprouvés en montagne 
et sur le faîtage des maisons, et ceux, plus métaphysiques, de l’existence ? Tels ceux 
vécus à l’adolescence, dans l’amour, à l’occasion de la paternité, et même dans le 
contexte de la crise sanitaire... 
A ces moments cruciaux de passages, qui confrontent aux limites et aux 
vulnérabilités, il se sentirait plus libre et le plus vivant car mis au défi de "trouver les 
prises qui sauvent et permettent de progresser peu à peu, point par point". Comme 
si "toucher le vertige" serait toucher la vie ! 

Le philosophe et charpentier croit à l’unité du corps et de l’esprit. Il nous entraîne, avec ses outils, dans sa 
démarche réflexive de méditations philosophiques pour dégager des repères possibles à s’approprier… Car 
il est convaincu des effets concrets des idées pour décrypter et transformer le quotidien, retrouver un sol plus 
ferme sous nos pas. Où, comme dans la psychanalyse, transformer le vide en espaces qui sauvent.  
 
A partir d’expériences du monde sensible, Arthur Lochmanns’intéresse aux liens entre l’expérience de la 
matière et celle de notre propre intériorité. 

ÉVÉNEMENTS 
 

PRISE DE POSITION 

Guerre en Ukraine 

Le Conseil d’Églises chrétiennes en France, très inquiet devant l’escalade des tensions géopolitiques aux 

frontières de l’Ukraine, porte dans la prière toute la population ukrainienne. 

Il encourage toutes les Églises à manifester concrètement leur solidarité pour les populations affectées et à 

prier pour la paix et la fin immédiate du conflit, inspiré par les mots de saint Paul : « C’est le Christ, en effet, qui  
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DIALOGUES 

LA SPIRITUALITÉ SOURCE DE LIBERTÉ 
 
Des temps de vacances et de repos libèrent de certaines habitudes, d’automatismes et 
de pressions, contribuent à des prises de recul, à l’élargissement de nos espaces, à des 
transformations.  
Grâce à une plus grande prise de conscience de notre nature spirituelle et de la vie 
spirituelle à faire vivre au quotidien, ils peuvent devenir des périodes privilégiées de 
croissance humaine. D’où le choix de ce thème pour cette reprise de septembre : la 
spiritualité, source de liberté. 
« Assieds-toi, tais-toi et apaise tes pensées. » Abba Arsène, père du désert du 4e siècle 
 

« Soyez le potier de votre vie. Centrez-vous sur le tour. 
Trouvez le point immobile. » Jack Kornfield 

 
« Il y a de la boue, tant de boue qu’il faut avoir un soleil intérieur accroché entre les côtes 
si l’on veut éviter d’en être psychologiquement victime… Offrir au monde ce nouveau sens 
issu des abîmes de détresse. » Etty Hillesum 
 
Dieu était en Christ : c’est la proclamation d’une présence qui mène à la plénitude, à une 
nouvelle création, à une nouvelle humanité et à une nouvelle façon de vivre, à être 
pleinement humain.  
Et emprunter la voie du Christ, cela signifie se rattacher à cette profondeur de la vie et de 
l’amour, recevoir le pouvoir de marcher à l’extérieur et au-delà des différents systèmes 
humains de sécurité. Devenir libres d’offrir nous-même à autrui notre vie et notre amour 
et, de ce fait, aider l’autre à atteindre la plénitude de l’être, en partageant son amitié et 
son accueil. 
Dieu est venu pour que les hommes, en se donnant, aient la vie et qu’ils l’aient en en 
abondance. Jean 10,10. » John Shelby Spong 

 Retrouvons-nous le mardi 6 septembre à 19 H, 

autour du thème : « La spiritualité source de liberté », avec des échanges entre les 
participants, dans les locaux paroissiaux du temple protestant. 

Jean-Luc Frémon 

 

Rencontre conviviale du  
mardi 5 juillet, chez  
Valérie et Bruno Chéné 



Joseph Brisson 
 
Joseph Brisson, notre ami et compagnon du dialogue, est parti le samedi 24 juillet 2022. 
 

 

 
 
A Joseph BRISSON,  
depuis les Pyrénées 
 
Jo a su se rendre disponible à l’inattendu… il savait mettre de côté son savoir et quand il sculptait, dessinait 
et dernièrement prenait des photos : c’était beau, en dehors de toute raison. Il se moquait de la sculpture, 
du dessin, de la photographie… de l’art et il savait s’arrêter devant une feuille, un liseron, un schiste en 
montagne ou un soleil au couchant. C’est le surgissement d’une présence qu’il cherchait avant tout. La 
disponibilité l’habitait parce qu’il était attentif au présent, toujours. A chaque fois que nous nous sommes 
rencontrés, seul à seul, il y avait en lui la place pour un mystique. C’était un homme debout, en mouvement 
– presque trop parfois où il se laissait emporter – un mouvement qui le portait hors de lui-même, comme 
une force intérieure qui nous pousse vers les autres. Il savait intimement que Dieu était sorti de lui-même 
pour nous faire exister et qu’Il s’était tourné vers lui. Et à chaque fois que nous nous rencontrions je sentais 
vibrer en lui cette substance spirituelle. Toujours occupé avec passion et quelquefois frénésie, Jo savait 
prendre son temps, mais il savait aussi le perdre et, en ne s’arrêtant pas aux choses à faire en urgence, il 
avait cette manière bien à lui d’être présent, attentif à plusieurs choses à la fois tout en partageant notre 
attention. C’était sa prière : ne rien chercher et être prêt à recevoir. Homme du Dialogue qui s’est, petit à 
petit, rendu disponible à la rencontre, il nous laisse une trace qui est un véritable appel : celui de connaître 

Un Amour m'attend...  
Ce qui se passera de l'autre côté,  
quand tout aura basculé dans l'éternité,  
je ne sais pas.  
Mais je sais, je sais seulement, 
qu'un Amour, un Amour m'attend.  
Dans le vent de l'Esprit je viens à Toi mon 
Père.  
Ton Amour va m'ouvrir à sa lumière, à sa joie. 
Accueille-moi.  
Car je crois, je crois simplement  
qu'un Amour, un Amour m'attend.  
Oui je crois, je crois simplement,  
qu'un Amour, un Amour m'attend. 
 

Extraits d’un poème 
composé par une religieuse carmélite.  

 

 

 
Chers amis de Thibirine, 
« Notre chemin sur terre a une fin. » 
Nous avons prié ensemble mardi 5 juillet lors du pique-nique chez 
Valérie et Bruno alors que Joseph était hospitalisé suite à une grave 
chute sur le front le 23 juin. 
Entre le 23 juin et le 23 juillet, Joseph a vécu toutes les étapes d'un 
chemin de croix, sans jamais se plaindre. 
Joseph a fait le « Grand Passage » entouré par Jean-Luc et moi, à 
ses côtés. Son dernier souffle a été serein à la maison, face au jardin 
qu'il aimait tant. 
Je voudrais toutes et tous vous remercier individuellement pour vos 
gestes d'amitié, je le fais aujourd'hui devant vous. 
Merci pour vos prières, vos textos, vos mails et pour certains une 
carte, pour d'autres des fleurs ou des plantes. 
Merci aux membres du CA, un grand merci pour votre présence lors 
des obsèques le 29 juillet et tout spécifiquement à Zohor qui a récité 
une belle sourate au cimetière. 
Joseph est né au Ciel, il est présent dans nos cœurs chaque instant 
et reste fidèle à Thibirine. 
« En amitié, toute pensée, tout désir, toutes attentes, naissent sans 
parole et se partagent souvent dans une joie muette. » 
Khalil Gibran. A l'image de Joseph, si discret parfois. 

Myriam Brisson 
 

 

Jo à la mosquée 

Assalam en 

construction 

Nantes 2010 

 

 

 

 

 

 



l’autre, de le comprendre et de partager avec lui une responsabilité. Avec Jo gardons confiance, élançons-
nous malgré le doute, rendons-nous disponible, ayons confiance en l’incertain, favorisons au maximum la 
rencontre physique avec l’autre différent et laissons-nous transformer par cette rencontre… c’est ainsi, 
comme il l’a fait, que nous ouvrirons, ensemble, des voies d’espérance. 
Je laisse le poète François CHENG, dans son poème « Vraie lumière née de la vraie nuit » résumer, en 
quelques mots, le « guetteur terrestre » qu’était Jo. 
« Instant du don, 
Lorsque pour la prime fois, 
Ange tu pénétras l’espace de l’attente,  
A jamais porteuse de rêves, 
A jamais porteuse d’élans,  
Jet de lumière foudroyant 
Le cœur du guetteur terrestre,  
Y creusant la béance  
Que seul comblerait un jour L’inespéré »  

Jacques Hubert,  
24 juillet 2022. 

 
DIALOGUE INTERRELIGIEUX 

Jean-Marc Aveline 
 

Jean-Marc Aveline, archevêque de Marseille depuis 2019, vient d’être choisi par le pape François comme 
nouveau cardinal, nommé le 27 août 2022. Né à Oran en Algérie, l’indépendance l’amène en région 
parisienne en novembre 1962, puis Marseille en 1966. Il passe sa jeunesse dans les quartiers nord où son 
père travaille à la SNCF. 
Cette nomination s’inscrit dans le cadre de la publication de la nouvelle constitution (mars 2022) qui 
réorganise la curie romaine, mieux contrôlée par le pape, avec une administration plus transparente 
financièrement : en faire un soutien aux évêques, revaloriser leur expertise, faire une « Ėglise de terrain » 
au service de l’évangélisation, plus qu’un gendarme des diocèses…Cette désignation est aussi en lien avec 
l’effondrement en Europe de la pratique d’où une représentation en chute des cardinaux européens de 
52% à 40%, au profit de l’Asie et de l’Afrique en croissance.  
Artisan du dialogue interreligieux dans un diocèse cosmopolite, Mgr Aveline fonde, en 1992, l'Institut des 
sciences et théologie des religions (ISTR) dont il assure la direction jusqu'en 2002 et l’Institut catholique de 
Marseille. Il développe l’apprentissage du dialogue interculturel pour la Fédération internationale des 
universités catholiques, ce qui le conduit dans les universités juives et musulmanes. Il préconise l’idée d’un 
synode sur la Méditerranée, comme il s’en est tenu un sur l’Amazonie… 
Il participe à Marseille espérance qui réunit autour du Maire de la Ville, les responsables religieux : 
catholique, arménien, protestant, orthodoxe, musulman, juif et bouddhiste ainsi que leurs délégués. 
 
Jean-Marc Aveline cultive l’estime des autres, attentif à comprendre ce qui les fait vivre 
Dans l’esprit de Christian de Chergé il incarne l’espérance « qu’un jour viendra où nous nous 
comprendrons mieux ». 
Et dans ce chantier des relations inter-religieuses. il évoque notamment trois découvertes qui ont jalonné 
pour lui ces années. 
 

« Dieu en quête de l’homme » 
« La première découverte, c’est que, quand on y réfléchit bien, le geste premier est le geste de Dieu. On a 
travaillé avec les religions, et on a eu tendance à penser, et moi avec, que le dialogue avec les différentes 
religions était important parce que nous mettions en commun nos recherches de Dieu, la façon dont nous 
croyions en lui ; nous échangions sur nos recherches humaines de Dieu. Pourtant, quand on y réfléchit bien, 
c’est une inversion totale de perspective qu’il faut faire. Le plus important n’est pas la multiplicité des 
chemins par lesquels les hommes cherchent Dieu, c’est l’immense variété des chemins par lesquels Dieu 



cherche l’homme et s’approche de chacun ». Aveline s’appuie sur le livre d’Abraham Heschel « Dieu en 
quête de l’homme » et cela a été une première découverte. « Si tu veux réfléchir aux relations 
interreligieuses, réfléchis à la révélation de Dieu. C’est Dieu qui est en quête de l’homme. Des hommes et 
des femmes vont chercher dans des rites, dans des gestes, dans des textes sacrés de quoi assouvir la soif 
de Dieu qui est en eux. Alors nous avons un infini respect pour ces livres sacrés, ces gestes, ces rites dans 
lesquels des hommes et des femmes de cultures et de religions différentes vont chercher de quoi assouvir 
cette soif de Dieu en eux. Ce renversement de perspective, pour moi, a été une première découverte. » 
 

Richesses culturelles de la recherche de Dieu 
Il rapporte une deuxième découverte, dans la suite de la première, pour définir la mission de l’Église. 
« Ce n’est pas de convertir tout le monde, ou alors comme disait Jules Monchanin, ce serait peut-être 
apparemment un succès, mais si en même temps nous perdions toutes ces richesses culturelles de la 
recherche de Dieu qui s’est développée dans des cultures et des religions différentes, alors nous aurions 
apparemment un peu gagné mais sur le fond beaucoup perdu. Non, la mission de l’Église, c’est d’apprendre 
à coopérer avec l’Esprit Saint. Au fond sa mission à elle, ça fait partie des choses importantes que l’on 
découvre dès que l’on réfléchit sur les relations interreligieuses, c’est que l’Église s’est trompée lorsqu’elle 
a pensé que le centre de gravité c’était elle-même, c’était sa relation avec Dieu. Non. Le centre de gravité 
de la mission de l’Église, c’est la relation de Dieu avec le monde : Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné 
son propre fils (Jn 3,16) ». C’est pourquoi l’Église doit se considérer elle-même comme étant au service de 
cette relation ou plutôt, elle essaie de se considérer ainsi. « Car c’est un gros travail de conversion qu’un tel 
décentrement. L’Église est au service d’une relation entre Dieu et le monde. Voilà le centre de gravité. C’est 
d’ailleurs la raison pour laquelle elle-même, puisqu’elle est au service de cette relation, se définit plutôt 
comme un ministère que comme une religion ». Il ajoute : « Elle n’a pas le monopole de la relation avec 
Dieu. Elle est au service et c’est parce qu’elle se définit comme un ministère qu’elle s’organise en 
ministères, au pluriel et pas tellement comme une religion car elle n’est pas le passage obligé pour la 
relation avec Dieu. Et on sait bien qu’une religion qui se prend elle-même pour son propre centre de gravité, 
une religion qui confond l’absolu de Dieu avec l’absolu de l’institution religieuse, et ça peut toujours arriver 
même en christianisme, une telle religion devient plutôt un écran entre les hommes et Dieu qu’un service 
de la relation de Dieu avec les hommes. Et donc, pour accomplir ce ministère, il suffit à l’Église, si j’ose dire, 
de coopérer avec l’Esprit Saint. Ça veut dire d’apprendre d’abord à voir comment il fait. On n’a pas tellement 
à apporter Dieu au monde qu’à l’y découvrir, car il y est déjà. Et donc, c’est tout un art, c’est l’art de la 
pastorale, que d’apprendre à coopérer avec l’Esprit Saint... Et comment coopérerions-nous avec l’Esprit saint 
si on ne commençait par relire nos propres vies pour voir comment il s’y est pris avec nous et comment il 
continue à s’y prendre ? » 
 

« Personne n’a le monopole du rassemblement des enfants de Dieu dispersés » 
Sa troisième découverte, c’est que nous avons une responsabilité : comme dit Saint Jean (Jn 11,52) : 
travailler à « rassembler dans l’unité les enfants de Dieu dispersés. Quand je dis "nous" ici, je dis "nous 
Église". Mais personne n’a le monopole de cette responsabilité », affirme-t-il.  
Il se réfère à une conférence donnée en 1933 à Stuttgart par Martin Buber, juif, allemand. Il disait ceci : « 
qu’il y ait des mystères les uns à côté des autres, c’est le mystère de Dieu. Que le monde existe comme une 
maison dans laquelle ces mystères demeurent, c’est l’affaire de Dieu. Car le monde est une maison de Dieu. 
Et il ne s’agit pas de nous évader de notre foi, ni de ruser avec nos différences pour aboutir à une 
hypothétique communion. Il s’agit plutôt de reconnaitre nos différences profondes et de nous 
communiquer, dans une confiance absolue, ce que nous savons sur l’unité de cette maison dans laquelle 
nous espérons qu’un jour nous serons réunis sans murs de séparation. ». Et il précise : « c’est ainsi que nous 
servons, séparément mais ensemble tout de même, jusqu’au moment où nous serons tous, comme il est dit 
dans une prière juive de la fête de Rosh Hashana "une unique alliance pour accomplir sa volonté". On 
trouverait des textes analogues ailleurs ». Ils confirment la première découverte : « le dialogue vient de Dieu 
pour conduire à Dieu, ce qui explique que personne n’a le monopole de cette unité ». 
 

Synthèse d’actualités et interview de Jean-Marc Aveline– Jean-Luc Frémon 



 
Un voyage salutaire en ces temps de repli sur soi…Où l’on ose se montrer tel qu’on est, 
vulnérable…où l’on sort de ses postures et rôles pour retrouver la chaleur du lien,  
En se laissant surprendre et troubler par la différence, Et rester disponible à la rencontre 
Pour se mettre en marche, grâce aux multiples occasions favorables du 

Voyage de la Paix interconvictionnel en BELGIQUE, 
27 septembre - 6 octobre 2022. 

LIEGE : autour de la thématique de la nourriture, base de la rencontre interculturelle. 
Prieuré Malèves-Ste Marie : lieu de rencontres interconvictionnelles où l’on réenchante les rites… 
Université Catholique de Louvain(UCL) : pratiques prometteuses du dialogue interconvictionnel et 
dispositifs publics… 
Cité Miroir : espace citoyen au service du débat, de la culture, lieu de questionnement permanent, de 
rencontres… Repas au restaurant du Centre. 
Centre Fedactio : pour stimuler le Dialogue, la coopération entre personnes d’horizons différents pour 
garantir la coexistence pacifique. Repas interconvictionnel sur place. 
Archevêché orthodoxe des paroisses russes en Europe : à quand la paix ? 
Centre Zen : respirer, afin que chacun découvre la joie et l’harmonie en soi-même, avec autrui et dans le 
monde environnant. Repas végétalien dans la mouvance de Tich Nath Han. 
BRUXELLES : autour de la thématique du sacré. 
Musée belge de la Franc-maçonnerie : pour découvrir le rôle avant-gardiste joué par les francs-maçons dans 
la vie politique, économique, sociale et culturelle de la ville. Echanges avec des francs-maçons et le Grand 
maître d’une loge. 
Grande Synagogue : siège du Consistoire central israélite de Belgique. Rencontre avec le Grand rabbin. 
Tsim Tsoum : quand le théâtre met en scène un athée qui s’adresse à Dieu et le fait parler. 
Centre Avec : une association d’analyse sociale qui fait émerger auprès de chaque citoyen la motivation à 
prendre ses responsabilités. Espace de réflexion et de recul pour donner du sens à ses engagements. 
Monastère St André de Clerlande : comment des moines entretiennent un dialogue interreligieux 
Monastique DIM de l’Orient à l’Occident. 
Mosquée Attadamoune : un espace de paix à Molenbeck. 
Maison de la Culture Juive : espace convivial où l’on bâtit une vie culturelle et sociale intense, sans tabou ni 
préjugé, dans une volonté d’ouverture. Visite du cimetière juif oublié d’Anderghem. 
El Kalima : association qui favorise le dialogue entre chrétiens et musulmans pour « se rassembler sans se 
ressembler » 
Parlement Européen : rencontre avec l’intergroupe sur « la liberté de religion ou de conviction et la 
tolérance religieuse ». 
La Chapelle de l’Europe : rencontre méditative interconvictionnelle sur la paix, pour retrouver un élan 
spirituel surmontant les divisions  

INSCRIPTION 
 

Nous serons hébergés à LIEGE, du 27 au 30/09 à l’Hôtellerie des sœurs bénédictines ; 
A BRUXELLES, du 30/09 au 6/10 au Forum St Michel. 
A ce jour, la situation sanitaire en Belgique ne rend pas obligatoire le pass sanitaire pour accéder dans les 
lieux accueillant du public. 
Le Voyage de la Paix étant itinérant, les déplacements se feront en minibus. 
Le logement en chambre simple, est prévu avec le petit déjeuner :  
Certains repas de groupe sont pris en charge dans le forfait, les autres sont à la charge de chaque participant. 
Le prix du Voyage est de : 600,00 euros compris transport ; logement ; visites ; repas du soir des 28-29 
septembre. 

INSCRIPTIONS URGENTES :  
maisondialogueetpaix@gmail.com 

mailto:maisondialogueetpaix@gmail.com


INFORMATIONS :  évènements  
 

DATES -HORAIRES THÈMES - INTERVENANTS LIEUX 

Chaque lundi à 10 H 

 

Rediffusion : les jeudis à 

13h30, samedis à 22h30 

et dimanches à 10h30.  

Service diocésain des relations avec 
le judaïsme (SDRJ) 
 

« Jésus Juif, et après… » 
Emission depuis le 29 août 2022 
 
 

Radio Fidélité 

 

 
 

Samedi 12 juillet 
au 

dimanche 11 septembre 
 

Tous les jours 
de 10 H à 19 H. 

Entrée libre 
 

Exposition : Le temps du sacré  

Sélection d’œuvres 

de Pascal Convert. 

Dans le cadre du Voyage à Nantes 

 

 

 

 

 

 

 

Jeudi 29 septembre 
18 H 30 

John Tolan 
auteur de  

« Nouvelle histoire de l’islam » 
Rencontre/Débat 

 

Mercredi 05 Octobre  

18 H 30 

Entrée libre. 

Table ronde sur le 450ème 
anniversaire de la Saint-Barthélemy 
(1572 - 2022), Jérémie FOA,  
maître de conférences HDR en 
histoire moderne à Aix-Marseille 
Université-CNRS, spécialiste des 
guerres de Religion  
et Emmanuel OGER, historien de la 
Saint-Barthélemy à Nantes.  
Partenariat avec l’université de 

Nantes et l’UFR d’Histoire. 

https://nantes-evenements-
protestants.fr/programmation/1572-
2022-450eme-anniversaire-de-la-
saint-barthelemy/ 
 

Temple protestant de Nantes 

Consultable sur internet 
numéro 6 

(avril - juin 2022) 

 
L’Islam au XXIème siècle. 

Revue trimestrielle. 
 

 

https://islamxxi.com/wp-
content/uploads/2022/06/REVUE-
6-ISLAMXXI-V2.pdf 
 

 

https://diocese44.fr/les-services-pastoraux/relations-avec-le-judaisme-sdrj/
https://diocese44.fr/les-services-pastoraux/relations-avec-le-judaisme-sdrj/
https://www.radiofidelite.com/
https://nantes-evenements-protestants.fr/programmation/1572-2022-450eme-anniversaire-de-la-saint-barthelemy/
https://nantes-evenements-protestants.fr/programmation/1572-2022-450eme-anniversaire-de-la-saint-barthelemy/
https://nantes-evenements-protestants.fr/programmation/1572-2022-450eme-anniversaire-de-la-saint-barthelemy/
https://nantes-evenements-protestants.fr/programmation/1572-2022-450eme-anniversaire-de-la-saint-barthelemy/
https://islamxxi.com/wp-content/uploads/2022/06/REVUE-6-ISLAMXXI-V2.pdf
https://islamxxi.com/wp-content/uploads/2022/06/REVUE-6-ISLAMXXI-V2.pdf
https://islamxxi.com/wp-content/uploads/2022/06/REVUE-6-ISLAMXXI-V2.pdf


 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
 

 

 

 

Conseil d’Administration 
Président : Jean-Luc Frémon 
Secrétaire général : Bruno Chéné 
Trésorier : Jean-Claude Bréard 
Membres : Guy Aubin-Bernadette Briand 
Suzanne Le Borgne-Martine Quentric 
Président d’honneur : Jacques Hubert 
Inscriptions : Jean-Claude Bréard, 8 rue Stuart-44100 Nantes 

Tibhirine est une Association loi 1901, créée en 1997, elle a 
pour objet, dans l’esprit de la démarche des moines de 
Tibhirine, de favoriser, susciter, mettre en place et pérenniser 
les conditions d’un dialogue permanent entre personnes des 
différentes religions et convictions et avec celles qui sont en 
recherche et ne se rattachent à aucune religion, de nature à 
permettre de vivre ensemble une véritable pluralité…                                     
Art. 2 des statuts 
Elle met en œuvre, pour y parvenir des rencontres, 
conférences, colloques, formations et projets de sensibilisation. 
Temps fort de Tibhirine : rencontre mensuelle le 1er mardi à 

Nantes ouverte à tous, adhérents ou non.  
Pour plus d’informations où pour y adhérer :  
Contact secrétariat : 06 70 71 29 96-07 50 60 3951 
 

Site : www.tibhirine-asso.fr 

«  L’offrande de Dieu ». Ed. Vie chrétienne 
Martin Pochon, jésuite - Nantes 
Tout comme la souffrance de Job, la mort de Jésus sur la croix est un scandale pour 
notre intelligence et notre coeur, même si la résurrection vient la transfigurer. 
Comment le Père a-t-il pu accepter ou même vouloir la mort de son Fils ? À qui le 
Christ offre-t-il sa vie ? Pourquoi le Père aurait-il eu besoin de la mort de son Fils ? 
Nous l'a-t-il donnée ? Mais en quoi cette offrande nous libère-t-elle ? 
Questions difficiles ! Ne nous suffit-il pas de savoir que Dieu nous aime et nous l'a 
manifesté en Jésus-Christ ? 
Pourtant, selon les réponses que nous donnons, le visage de Dieu change. La figure 
du Père qui exige la mort de son Fils pour solder les dettes d'une humanité 
pécheresse n'est pas celle d'un Dieu qui préfère mourir plutôt que d'attenter à la 
vie des hommes, fussent-ils ses ennemis. Nous adoptons alors des manières d'être 
au monde qui ne sont pas les mêmes. Dieu n'est-il pas, de manière consciente ou 

inconsciente, le référent de notre agir ? 

L'auteur reprend successivement les passages et les expressions des Évangiles qui 

nous posent ces questions et nous invite à entrer dans l'offrande que Dieu nous fait 

de sa vie en son Fils. 
 

« Nouvelle histoire de l’Islam ». Ed. Taillandier  

John Tolan, professeur d’histoire à Nantes Université. 

 

Qu’est-ce qu’être musulman au XXIe siècle ? Pour certains, l’essence de 

l’islam serait la charia, loi qui dicte le comportement rituel et social, révélée 

par Dieu au Prophète et à la première communauté de fidèles. Pour d’autres, 

l’islam serait une spiritualité ouverte sur le monde, célébrant la diversité de 

l’humanité et la paix. De telles divergences ne sont pas nouvelles 

Avec cet ouvrage, John Tolan raconte comment ce dernier-né des trois grands 

monothéismes s’est développé, non pas en autarcie mais en contact avec les 

traditions religieuses juives et chrétiennes, dans un mélange de cultures arabe, 

grecque, perse… Il analyse les fondements et les mutations de l’islam. Cette histoire 

longue nous montre que les fractures au sein d’un monde musulman tantôt ouvert, 

tantôt rigoriste, sont autant de défis posés à la possibilité d’une entente entre Orient 

et Occident.  

 

 


